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Indonésie
Éruption du volcan Anak Krakatau 

L’Indonésie fait face à d’importantes perturbations des
transports à la suite de plusieurs éruptions du volcan
Anak Krakatau, situé dans le détroit de la Sonde entre
Java et Sumatra. Entre le 4 et le 6 septembre, l’activité
volcanique a entraîné l’annulation de plus de 1 500 vols à
travers huit aéroports et la fermeture temporaire de
plusieurs plateformes, dont les deux aéroports desservant
Jakarta, Soekarno-Hatta et Halim Perdanakusuma. Les
autorités maintiennent le niveau d’alerte volcanique à 3
sur 4 et plusieurs aéroports de Java et de Sumatra restent
soumis à des restrictions en raison de la dispersion des
cendres volcaniques. Les autorités ont également mis en
place des aéroports alternatifs afin de limiter les
perturbations, tandis que certaines écoles, y compris à
Jakarta, ont basculé vers l’enseignement à distance par
mesure de précaution. L’évolution de la situation dépend
désormais de l’intensité de l’activité éruptive et de la
propagation des nuages de cendres. De nouvelles
annulations de vols, fermetures d’aéroports et
perturbations des déplacements restent probables dans
les prochains jours. Nous recommandons aux voyageurs
de reconfirmer leurs vols avant tout déplacement et
de suivre attentivement les communications des
compagnies aériennes et des autorités locales.

ASIE - PACIFIQUE

Vénézuéla 
Baisse du niveau d’évacuation

Au Venezuela, la reprise des opérations à l’aéroport
international Simón Bolívar de Caracas le 1er septembre
marque une étape importante dans l’amélioration
progressive du contexte opérationnel. Après plusieurs
mois marqués par une crise politique majeure, puis par
les séismes du 24 juin ayant fortement affecté les
infrastructures du centre-nord du pays, les principaux
points d’entrée et les liaisons aériennes retrouvent
progressivement un fonctionnement plus régulier. La
probabilité d’une dégradation sécuritaire majeure a
considérablement diminué depuis les développements
politiques de janvier, même si la transition politique reste
inachevée et que les opérations de reconstruction se
poursuivent dans les zones touchées par les
tremblements de terre. Dans ce contexte plus favorable,
nous avons abaissé notre niveau d’évacuation de «
Evacuate : Full Evacuation » à « Evacuate: Non-
Essential Workforce ». Les déplacements essentiels
demeurent envisageables, sous réserve d’une préparation
adéquate, d’une veille régulière de la situation et du
maintien de mesures de sécurité robustes.

République Démocratique du Congo 
Hausse des cas d’Ebola 

La province du Nord-Kivu, dans l’est de la République
démocratique du Congo (RDC), enregistre une forte
augmentation des cas d’Ebola. Entre le 30 août et le 4
septembre, le nombre de cas confirmés a augmenté de
près de 16 %, passant de 836 à 969, soit près d’un tiers
des nouveaux cas recensés à l’échelle nationale sur cette
période. La province compte désormais 16 zones de
santé touchées sur 34, tandis que le taux de létalité atteint
environ 66 %, contre 48 % au niveau national. Face à la
progression de cette 17e épidémie, qui a fait 3 072 morts
sur 6 342 cas, les autorités ont lancé le 4 septembre un
plan national de riposte de 180 jours visant à renforcer la
surveillance, la prise en charge et la prévention. Dans ce
contexte, nous recommandons de reporter les
déplacements non essentiels en RDC, notamment vers
les provinces touchées, et d’anticiper d’éventuelles
fermetures de frontières et perturbations aux points de
passage terrestres liées à l’évolution de l’épidémie.

Ukraine / Russie
Point de situation 

Les efforts diplomatiques pour relancer les négociations
entre l’Ukraine et la Russie se sont poursuivis ces
derniers jours à la faveur de la visite à Moscou puis à Kyiv
des émissaires américains Steve Witkoff et Jared
Kushner. Malgré la présentation de nouvelles propositions
par Washington, aucun progrès significatif n’a été
annoncé. Le principal point de blocage demeure l’Oblast
de Donetsk, dont Moscou exige l’évacuation par les
forces ukrainiennes. Dans le même temps, les opérations
militaires restent soutenues : dans la nuit du 7 septembre,
la Russie a lancé 92 drones contre l’Ukraine, tandis que le
ministère russe de la Défense a affirmé avoir intercepté et
détruit 306 drones ukrainiens au-dessus du territoire
russe. Le président Volodymyr Zelensky a par ailleurs
averti que la multiplication des opérations de drones
ukrainiens rendait le ciel russe de plus en plus risqué,
tandis que plusieurs aéroports russes ont récemment
connu des perturbations temporaires. En l’absence
d’avancées diplomatiques tangibles, aucun signe
d’apaisement durable n’est visible à court terme et les
hostilités devraient même s’intensifier à l’approche de
l’hiver, période traditionnellement marquée par une
recrudescence des frappes contre les infrastructures
critiques.
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Israël / Liban 
Reprise des hostilités 

Le sud du Liban observe une nette reprise des hostilités,
marquant la plus forte escalade depuis l’entrée en vigueur
du cessez-le-feu à la mi-juin. Depuis le 6 septembre,
l’armée israélienne a mené plusieurs dizaines de frappes
aériennes, de drones et de missiles contre une douzaine
de localités, principalement dans le gouvernorat de
Nabatiyeh et au nord du fleuve Litani. Ces attaques,
déclenchées après le lancement de deux drones du
Hezbollah vers les forces israéliennes, ont fait au moins
18 morts et plusieurs dizaines de blessés, tout en causant
d’importants dégâts à des hôpitaux ainsi qu’à des
bâtiments résidentiels et publics. L’armée israélienne a
également émis de nouveaux ordres d’évacuation,
notamment à Deir Ez-Zahrani, et poursuit la destruction
de bâtiments et d’infrastructures qu’elle soupçonne d’être
utilisés par le Hezbollah, notamment dans et autour de la
zone tampon établie dans le Sud-Liban. Dans ce
contexte, nous maintenons notre recommandation de
reporter l’ensemble des déplacements au Liban, y
compris les déplacements essentiels. Le personnel
toujours présent dans le pays doit se tenir prêt à se mettre
à l’abri sur cour préavis en cas de frappe aérienne et
suivre étroitement les alertes d’International SOS ainsi
que la presse locale.

AFRIQUE DU NORD / MOYEN-ORIENT

Yémen
Intensification des affrontements 

Le Yémen connaît une nette reprise des hostilités entre
les Houthis et les forces progouvernementales, avec
environ 140 morts recensés depuis le 3 septembre,
principalement parmi les combattants mais également
des civils. Dans la nuit du 2 au 3 septembre, les Houthis
ont tiré au moins 12 missiles contre Al-Khawkhah, dans le
gouvernorat de Hodeïda, et Mokha, dans celui de Taëz,
avant de lancer une offensive terrestre dans plusieurs
districts de Taëz. Cette escalade s’inscrit dans une série
d’affrontements observés depuis juillet, concentrés autour
de positions stratégiques bordant la mer Rouge et le
détroit de Bab el-Mandeb. Les Houthis ont également
ciblé des îles contrôlées par les forces gouvernementales,
tandis que ces dernières ont intercepté plusieurs
embarcations et drones navals houthis. Cette
concentration des combats traduit l’importance croissante
de cet axe maritime, essentiel aux approvisionnements et
aux exportations pétrolières du gouvernement et de ses
alliés depuis la fermeture du détroit d’Ormuz. Ces zones
devraient rester des points de tension majeurs dans les
prochains mois. Dans ce contexte, nous recommandons
de reporter tout des déplacements au Yémen jusqu’a
nouvel ordre en raison du conflit en cour.
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ZOOM SUR… 
Brésil : une campagne électorale sous haute tension

Une polarisation politique toujours vive

À l'approche des élections générales du 4 octobre
2026, le Brésil traverse l'une des campagnes les plus
polarisées de ces dernières décennies. Le président
Luiz Inácio Lula da Silva brigue un quatrième mandat
face au sénateur Flávio Bolsonaro, héritier politique
de l'ancien président Jair Bolsonaro, condamné à
vingt-sept ans de prison pour sa tentative de remise
en cause du scrutin de 2022. La campagne reste
marquée par l'héritage du bolsonarisme, les tensions
autour du Tribunal suprême fédéral (Le Tribunal
suprême fédéral (STF) est devenu un enjeu central
de la campagne en raison des procédures engagées
contre Jair Bolsonaro, notamment après la
contestation de l'élection de 2022. Le camp
Bolsonaro accuse régulièrement la Cour de limiter la
liberté d'expression à travers ses décisions contre les
réseaux sociaux et la désinformation) et une forte
défiance entre les deux camps. Les rassemblements
électoraux mobilisent plusieurs milliers de
participants, tandis que les débats portent autant sur
la sécurité, l'économie et les services publics que sur
les institutions démocratiques.

L’ingérence américaine au cœur du débat

Les relations entre Brasília et Washington se sont
fortement dégradées ces dernières semaines.
L'administration Trump est accusée par le
gouvernement Lula d'exercer une pression politique à
travers de nouvelles mesures commerciales, des
restrictions diplomatiques et son soutien affiché à
Flávio Bolsonaro. Les autorités américaines
contestent toute volonté d'ingérence, mais plusieurs
initiatives, dont une rencontre à la Maison Blanche
avec Flavio Bolsonaro, alimentent les tensions.

Un scrutin sous surveillance

Le Tribunal supérieur électoral a renforcé son
dispositif contre la désinformation numérique,
notamment en encadrant les contenus générés par
intelligence artificielle, en interdisant les deepfakes
électoraux et en imposant de nouvelles règles aux
plateformes. Les réseaux sociaux occupent
désormais une place centrale dans la campagne,
tandis que les autorités surveillent également les
risques de violences politiques et les rassemblements
organisés dans les principaux centres urbains. Les
forces de sécurité ont renforcé la protection des
bâtiments institutionnels, des bureaux de vote et des
infrastructures critiques dans plusieurs États.

Le Brésil organise le 4 octobre prochain ses élections générales, incluant donc le scrutin présidentiel ; la campagne
électorale s’avère toutefois sous haute tension en combinant une forte polarisation politique -notamment entre
partisans du président en exercice, Lula da Silva, et ceux de Flavio Bolsonaro, fils de l’ancien président accusé de
tentative de coup d’Etat-, des tensions institutionnelles palpables et des accusations d'ingérence étrangère.

08/09/2026

Recommandations aux voyageurs d’affaires

Si nous n’émettons pas de contre-indications à se rendre
au Brésil durant la période électorale, celle-ci impose de
respecter, plus qu’à l’accoutumée, les recommandations
suivantes :
 Éviter les rassemblements, manifestations et cortèges,

y compris ceux d’apparence pacifique ou semblant bien
encadrés par les forces de sécurité ;

 Anticiper d'éventuelles restrictions de circulation,
contrôles renforcés et fermetures ponctuelles d'axes
autour des bâtiments institutionnels et des centres-villes

 Les entreprises et organisations présentes au Maroc
doivent maintenir à jour leurs dispositifs de gestion de
crise, de communication interne et de suivi des
déplacements ;

 Renforcer la veille à l’égard des annonces des autorités
et sur les évolutions du contexte sécuritaire pendant la
période électorale ;

 Ne jamais franchir sans y avoir été invité/autorisé un
barrage érigé par les manifestants ou des forces de
l’ordre ;

 En cas d’échauffourées, trouver refuge au plus vite
dans un commerce proche ou des bureaux ;

 Prévoir une marge de flexibilité pour les déplacements
professionnels durant la période électorale ;

 Suivre nos alertes International SOS.
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